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Marie-Pierre BOULIGAUD

R O A N N A I S *PERREUX - ZA “Les Plaines” *FEURS - Rue du Capitole
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CETTE SEMAINE
Fins de collection

LINGE
de TOILETTE

100 % coton

Dimensions diverses

Ex : la serviette

70x140 cm : 5€

95
Fins de série

ACCESSOIRES
SALLE de BAIN
Distributeurs de savon,
gobelets, vide-poches,

porte-rouleau,
porte brosse à dents...

Ex : l�abattant de toilette
mélaminé
44x35,5x2cm : .......9€

90

Surstock vente
par correspondance

GRAINES
Légumes ou fleurs

• le sachet : ...........0€

55
• le lot de 10 sachets :

...........................4€

90
Fins de série
LOISIRS
CRÉATIFS

Perles, autocollants,
décalcomanies,

kits à créer, papier crépon...

Ex : Papier tissu,
le rouleau 50x70cm :
............................0€

50

rialédit
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Sols coulés sans joints (sauf
joint de dilatation). Régularise
les supports déformés, ne se
tache pas, ne se rayent pas,

drainant, ne craint pas le gèle, très bonne
résistance au trafic, aux chocs, à l’abra-
sion et aux intempéries.

Présent au SALON DE L'HABITAT, de la DÉCORATION & du BIEN-ÊTRE les 5, 6 et 7 mars 2010 Le Scarabée Roanne
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Des métiers, des hommes
et des photos
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ROANNE EN CHŒUR

350 choristes enchantés
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Les exploits du CAR
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JUSTICE

La garde à vue
sous pression
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RETAIL PARK/VILLAGE DE MARQUES

Marie-Pierre BOULIGAUD
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BASKET-BALL
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Dès ce jeudi 18 février à 18 h,
en quart de finale contre Nancy,
la Chorale de Roanne
va participer, pour la 4e année
consécutive, à la « Semaine
des As », une épreuve
qu’elle a déjà remportée
en 2007 et qui se déroule
ce prochain week-end
à « l’Astroballe » de Villeurbanne.
Pourquoi ne pas créer
la surprise ?

Même revu à la baisse, le projet du « Retail Park » de Riorges est rejeté en bloc par les deux chambres
consulaires, les Vitrines de Roanne et la Fédération des commerçants du Roannais qui ne veulent pas
entendre parler non plus de village de marques.

URBANISME

6 000 habitants
de plus en 2030 :
le pari du SYEPAR
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CONSEIL GENERAL DE LA LOIRE

Les priorités
de Bernard Bonne
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La Chorale à la « Semaine des As »

La résistance s’organiseOUS le titre « les nouvelles illusions perdues
de la vieille Europe », Laurent Cohen-
Tanugi, avocat et essayiste, dans son
commentaire des « Echos », daté 16 février
2010, écrit avec justesse : « La crise aura été
un formidable accélérateur du grand
basculement qui a marqué notre entrée dans
le XXIe siècle, caractérisé par la
modification du rapport de forces entre

l’Occident et le monde émergent et le retour de la
géopolitique traditionnelle sur la scène
internationale. » (...) Le constat est le même chez la
plupart des économistes lucides : « Si l’Europe
conserve de surcroît ses handicaps économiques
traditionnels par rapport aux Etats-Unis et une
organisation comme l’OCDE pointe ceux-ci
régulièrement (manque de flexibilité du marché du
travail, rigidités réglementaires, mauvaise
coordination des politiques économiques et fiscales
de l’UE, etc.), ces derniers (les USA) sont de plus
en plus tributaires de leurs créanciers chinois, comme
en a récemment témoigné le terne voyage de Barack
Obama à Pékin. »

Il est juste de rappeler que peu après la visite de
la délégation européenne, conduite par le Président
de la BCE, aussi poliment éconduite que le fut le
Président Obama, la Chine persiste à se refuser à
envisager une réévaluation du yuan qu’elle n’entend
pas se faire dicter, même si cette dernière se réalisait
« à petits pas ». Forte d’une puissance qu’elle assume
aujourd’hui, la Chine entend être reconnue à part
entière par ses pairs au plan international, aussi bien
au sein d’organisations comme l’OMC (Organisation
mondiale du commerce) qu’à la tribune de l’ONU
(question iranienne). Elle se montre, protectionniste
vis-à-vis de firmes comme Google, et fermée quant
au respect des Droits de l’Homme (question du Tibet,
respect des minorités, respect des opposants au régime
communiste et « capitaliste », respect des oppositions
de la paysannerie rurale, droits des « déplacés »,
problème de Taïwan, etc). Le Tigre chinois est
comparable un édredon, métaphore qu’avait
employée jadis Alain Peyrefitte, dans son livre
« Quand la Chine s’éveillera ». L’escargot broyeur
est rétractile. Il avance, imperturbable ; puis il se
rétracte, en cas de nécessité.

Dans ce nouveau contexte géopolitique, postérieur
à la crise financière et économique, il est illusoire
de croire que la redistribution des cartes entre
l’Occident et le monde émergent s’arrêtera à
l’économie – on a rarement observé dans l’Histoire
que la puissance économique ne se traduise pas par
une prolongation dans les sphères politique et
stratégique. A cet égard, la crise que nous venons
de traverser, post sub-primes, a déchiré cette illusion.
Dans le temps même où l’Amérique renonce à la
Lune pour des raisons budgétaires, les ambitions
indiennes et chinoises se confirment. Déjà la délicate
négociation de Doha, dans le cadre de l’OMC,
pilotée par Pascal Lamy, avait donné le signal d’une
recomposition des cartes diplomatiques et acté la
formation d’un monde multipolaire, théorie défendue
avec véhémence par l’ancien Premier ministre,
Dominique de Villepin, à la tribune de l’ONU.

Jusque-là, rien de vraiment préoccupant en termes
de paix civile. Mais aujourd’hui, les menaces
géopolitiques assombrissent l’horizon et
deviennent préoccupantes. Il s’agit tout d’abord de
l’Iran, qui poursuit imperturbablement sa marche
vers l’arme nucléaire, facilitée par l’absence réelle
de consensus entre les Etats-Unis et les Six
(occidentaux) à propos des nouvelles sanctions
économiques à prendre à l’encontre du régime de
Téhéran, par la position d’abstention voire d’hostilité
de Pékin égard à ces mesures, par l’ambivalence de
Moscou (fournisseur de la centrale de Bouchehr) et
aussi par l’attitude des pays émergents tels que le
Brésil ou la Turquie. De cette conjonction d’éléments
perturbateurs naît une évidente difficulté pour les
Occidentaux à mettre en place une solution
pertinente, rapide, efficace, avec, en cas de retard
dans la (les) décision(s), le risque d’une prolifération
nucléaire dans la région. C’est d’ailleurs là le but du
régime iranien : se hisser au rang de puissance
militaire numéro un au Proche-Orient et par ce biais
contraindre les pays musulmans « frères » du
Moyen-Orient – ancestrale opposition des Chiites
et des Sunnites – à s’adouber à l’Iran, ce qu’ils
n’envisagent pas, sauf le Hezbollah libanais.

Moins grave mais toujours aussi présent, le divorce
de la Russie de Poutine avec l’Occident perdure et
s’affirme, si l’on examine la nouvelle doctrine de
défense du Kremlin. Les ventes d’armes américaines
à Taïwan ont, en outre, réactivé récemment le
dialogue de sourds commercial et monétaire entre
l’Occident et Pékin. Et la vieille Europe ? Ayant, in
fine, accouché du traité de Lisbonne, elle a subi un
rappel au principe de réalité de la part de la Chine,
des Etats-Unis et des marchés financiers (crise
grecque). Sur le plan institutionnel, l’absence
annoncée d’Obama au prochain sommet Etats-Unis
- UE renvoie l’Europe au problème de sa
représentation internationale, dénoncé de longue
date par Henry Kissinger. De plus, l’Union
économique et monétaire apparaît dangereusement
au milieu du gué. Il reste à l’Occident le devoir de
défendre de manière inflexible les principes
fondamentaux sur lesquels repose un ordre
international durable. Pour le maintien de la paix.

Les illusions perdues
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